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Nouveaux projets, un programme ad’eau qui s’éto�e, ouverture vers d’autres horizons, oui, ça bouge à l’ASL ! Rendez-
vous dans les pages qui suivent pour vous en rendre compte !

Le programme ad’eau propose de très attirantes activités pour les jeunes en mettant l’accent sur le côté ludique 
et sportif. Avec le projet « Halte aux Renouées », l’ASL compte remobiliser ses membres comme au temps de 
l’« Opération Rivières Propres » en leur proposant de participer concrètement à la traque aux plantes envahissant les 
berges du lac et des rivières de la région lémanique. Le projet « eau’tour du Léman » est le fruit du rajeunissement de 
l’association puisque c’est une équipe de jeunes enthousiastes et dynamiques qui conçoit et mène cette nouvelle 
entreprise ambitieuse et pleine de fraîcheur. En�n, on veut vous bousculer un peu pour notre assemblée générale en 
vous proposant de sortir de notre nombrilisme lémanique pour nous pencher de plus près sur le sort d’autres pays 
moins chanceux que les nôtres pour lesquels l’eau est un enjeu autrement plus problématique.

Nous vous attendons avec impatience avec votre machette pour batailler au bord de l’eau avec les belles plantes 
nocives.

Nous nous réjouissons aussi de vous retrouver nombreux à l’AG 2013 le 30 mai prochain pour comparer les condi-
tions d’usage de l’eau au Maghreb et sur les rives de notre lac. RAPHAËLLE JUGEÉ
D
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Comme chaque année, l’ASL concocte un nouveau programme ludo-éducatif pour les 7 à 17 ans et propose 

un choix d’activités pour partir à la découverte du lac… Car mieux le connaître, c’est mieux le protéger ! 

La belle saison arrive et donne envie de se rapprocher de la 
nature. Depuis 2011 l’ASL invite enfants et adolescents à 
endosser les rôles de biologiste, détective, pêcheur, sauve-
teur, plongeur pour découvrir le lac et ses rivières. Les acti-
vités du programme « ad’eau » permettent aussi de s’initier à 
un large choix de sports nautiques tout en faisant la part belle 
à la baignade. L’ASL a misé sur l’originalité des activités propo-
sées qui tient à leur approche « développement durable », 

mais aussi sur le contenu didactique, la proximité et la qualité 
de l’encadrement. 

En e�et, chaque activité est assurée par deux animateurs 
confirmés ayant suivi un cours spécifique conforme aux 
méthodes d’éducation active de type CEMEA (Centres d’entraî-
nement aux méthodes d’éducation active).

Mais rassurez-vous, les enfants ne viennent pas pour tra-
vailler comme à l’école, car ils sont avant tout en vacances ! 

Des loisirs tendance pour les jeunes
Balades, sorties sur le lac, jeux 

d’observation, ateliers didactiques… 

Tout près de chez vous !

Les ateliers et activités se déroulent essentiellement dans la 
région du Léman, sur le lac, le long d’une rivière ou sur une 
plage… Les locaux de l’ASL aménagés de façon fonctionnelle 
permettent aussi aux participants de réaliser, dans une ambiance 
conviviale, des expériences amusantes (fabrication de glaces à 
l’eau, de cosmétiques « maison », jeux de rôles, ateliers créatifs), 
mais également de visionner des �lms et reportages, ou simple-
ment de lire quelques ouvrages thématiques à disposition.

Des tarifs accessibles 

Grâce à vos dons, l’ASL est en mesure d’o�rir ses prestations à 
des prix avantageux accessibles au plus grand nombre. En 
outre, un système de parrainage permet à tout un chacun de 
financer des activités de ce programme pour des enfants 
défavorisés.

Apprenez « les gestes qui sauvent »

Idéal pour vivre une journée sur le lac tel un vrai sauveteur. 
Quelle aubaine de pouvoir évoluer sur un bateau du sauvetage, 
encadré par des spécialistes de la Société Internationale de 
Sauvetage sur le Léman (SISL) et de la Société Suisse de Sauvetage 
(SSS). 
Date : le 22 août de 9h à 16h30. Âge conseillé: dès 12 ans. Il est 
impératif de savoir nager. CHF 40.– p.p. Lieu : Genève les Pâquis.

Parmi les musts de l’ASL :  

découvrez le « monde invisible du Léman »  

avec le Capitaine Lémo (dès 7 ans)

Une activité qui permet de mieux comprendre le fonctionne-
ment du lac, le rôle du plancton, l’importance de la chaîne ali-
mentaire et l’impact des activités nautiques sur l’écosystème. De 
quoi amuser petits et grands ! 
Dates : 4 avril, 15 mai, 26 juin, 11 juillet de 14h à 17h. Âge conseillé : 
dès 7 ans. CHF 25.– p.p. Lieu : local de l’ASL à Genève.

Programme 2013
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Initiation à la pêche sur le lac

Le succès de l’« Initiation à la pêche sur le lac » est tel qu’il vous 
sera possible cette année encore d’embarquer à bord d’un bateau 
avec un pêcheur de L’Amicale des Pêcheurs du Lac (APL) pour 
découvrir les meilleures astuces de ce noble sport. Aventuriers 
d’eau douce et écologistes en herbe, jetez-vous à l’eau ! 
Date : le 31 août dans le cadre de la Journée suisse de la pêche. 
Une initiation gratuite vous sera proposée. Attention, places 
limitées ! Âge conseillé : dès 10 ans. Gratuit. Il est impératif de 
savoir nager. Lieu : Genève.

E�ectuez votre baptême de plongée  

en toute sécurité

Une initiation à la plongée subaquatique par des instructeurs 
professionnels. Après un baptême en piscine, vous partez 
explorer la vie sous-lacustre !
Dates : 18 juillet, 24 juillet, 21 août de 9 h à 16 h 30. Âge conseillé: 
dès 8 ans. Il est impératif de savoir nager. CHF 65.– p.p. 
Lieu : Genève-Plage et Versoix.

Initiation au stand-up paddle

Si vous aimez les balades sur le lac et surtout évoluer en sym-
biose avec la nature, le stand-up paddle est fait pour vous ! Avec 
un peu d’entraînement, vous serez les rois du lac !
Dates : le 22 juillet et le 23 août de 14 h à 18 h. Âge conseillé: dès 
8 ans. Il est impératif de savoir nager. CHF 40.– p.p.  Lieu : Genève.

Et aussi nos balades pour  

les familles ou groupes

La « Rade de Genève » : Promenez-vous en bonne compagnie 
dans le cadre grandiose de la Rade; un guide vous fait découvrir 
sous l’angle du développement durable son histoire, ses habi-
tants (oiseaux, cygnes, poissons), les plus beaux sites et curio-
sités en relation avec l’eau et ses multiples usages. Public : 
familles et groupes.
Date : le 8 juin de 14 h 30 à 17 h. Rendez-vous devant le Monument 
Brunswick, quai du Mont-Blanc. CHF 25.– p.p. 

La Versoix, un milieu vivant, au fil du temps

Exploration de la Versoix pour découvrir les richesses de la 
rivière et les témoins de son utilisation passée pour produire de 
l’énergie renouvelable. Une balade commentée par des pas-
sionnés, qui vous révèleront l’histoire, la technologie et l’éco-
logie de cette région. Public : familles et groupes.
Date : le 9 mai (Ascension) de 14 h-17 h. Rendez-vous à la gare de 
Versoix à 13h50. CHF 25.– p.p.

 AMANDA MELIS

Nouveau !
Les journées « ad’eau » sonnent désormais le début 
des vacances d’été et vous attendent cette année 
du 1er au 5 juillet. Si vous avez entre 11 et 15 ans, l’ASL 
vous propose durant 5 journées complètes de 9 h à 17 h, 
des ateliers, visites, initiation à la pêche, au stand-up 
paddle, à la plongée, aux sports nautiques… Baignade 
et bonne humeur garantis ! Lieu : Genève.

Inscrivez-vous dès maintenant  

car les places sont limitées ! 

CHF 350.– p.p. 5 journées, repas et visites inclus.

Conditions générales 
• Les familles (2 adultes et 2 ou 3 enfants) bénéficient 

d’une réduction de 40 %. 
• Les membres de l’ASL bénéficient d’une réduction de 

20 % !
• Inscription au préalable obligatoire et validée par votre 

paiement. Tout désistement moins de 2 jours ouvrables 
avant la date de l’activité et sans motif valable sera 
facturé.

• En cas de participation insu�sante, les activités sont 
susceptibles d’être annulées. 

• Excursions ou activités pour anniversaires, groupes ou 
entreprises sur demande.
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L’ASL part en guerre  
contre les envahisseurs 
Vous avez sans doute tous déjà vu un de ces massifs végétaux 
exubérants au bord du lac, le long d’une rivière ou sur le �anc 
d’un talus, formé de hautes tiges munies de belles et grandes 
feuilles vertes.

Si on peut leur trouver quelque esthétique plaisante, il n’en 
reste pas moins que la plante, nommée Renouée du Japon, n’est 
pas une espèce indigène et possède certains traits largement 
indésirables. En effet, elle présente une fâcheuse tendance à 
envahir irrémédiablement les terrains et à empêcher toute autre 
espèce de se développer. Les rives de lacs, de rivières et autres 
talus se voient rapidement recouverts d’une masse végétale uni-
forme durant la belle saison puis présenter un paysage bien triste 
de tiges sèches laissant la place à un sol nu durant l’hiver. L’absence 
de végétation est d’ailleurs un facteur d’érosion bien malvenu 
selon les endroits, accélérant l’e�ondrement des rives par exemple.

Son caractère pionnier facilite son maintien au détriment des 
espèces locales grâce à diverses adaptations et capacités spéci-
�ques. Le risque encouru est d’aboutir à terme à la banalisation 
des milieux infestés et de provoquer une diminution de la 
biodiversité.

Les caractéristiques de la compétitivité de la Renouée du 
Japon sont :

 y une croissance très rapide (jusqu’à 3 ou 4 centimètres par 
jour; 3 mètres en quelques semaines) ;

 y des rhizomes traçants permettant une repousse massive 
après l’hiver ou une coupe et un bon étalement au sol ;

 y une repousse, ou bouturage, à partir de très petits fragments 
de plante, comme un bout de tige ou de racine ;

 y l’émission de substances toxiques pour empêcher le dévelop-
pement des autres plantes et prendre le contrôle ;

 y le fait que, originaire d’Asie, elle ne subit aucune attaque de 
parasites sous nos latitudes ;

 y un seul point faible : elle n’aime pas l’ombre.

Elle s’étend rapidement au gré des courants ou à la faveur de 
divers travaux comportant le transport de terre.

L’ASL s’est donc décidée à saisir le problème à bras le corps 
et à contribuer aux e�orts visant à limiter la propagation de 
cette plante indésirable, voire à l’éradiquer dans la mesure du 
possible si l’implantation est récente. 

L’usage d’herbicides étant exclu en milieu aquatique, il faut 
recourir à des arrachages réguliers ou à des fauches répétées 
d’avril à septembre durant au moins cinq ans tout en veillant à 
évacuer scrupuleusement tous les résidus. En e�et, le moindre 
fragment de plante repartirait sans problème (bouturage) sans 
une intervention musclée.

Il est certes quasi impossible de parvenir à sa disparition 
totale mais on peut espérer que sa vitalité soit su�samment 
amoindrie pour rétablir la compétition avec les autres 
plantes.

Suite à des contacts pris avec l’Etat de Genève et quelques 
communes vaudoises de la Côte, l’ASL prépare un plan d’action 
concerté avec les pouvoirs publics pour intervenir dès ce prin-
temps sur des lieux et selon des modalités encore à convenir 
avec les services concernés.

La réalisation d’un inventaire exhaustif des foyers présents 
sur les rives du lac et les berges des cours d’eau en collaboration 
avec les cantons et départements riverains ainsi que la 
Commission internationale pour la protection du Léman (CIPEL) 
constitue la première étape envisagée.

Nous ne doutons pas que nombre d’entre vous, membres de l’ASL et lecteurs de LEMANIQUES, en famille, entre amis 
ou individuellement, aurez à cœur de vous mobiliser pour nous aider dans cette entreprise de longue haleine pour lutter 
contre ce fléau que représentent les plantes envahissantes. L’occasion aussi d’une occupation en plein air bonne pour 
la santé et, pourquoi pas, de rencontres et de partage ! Cette action répond d’ailleurs parfaitement aux nombreuses 
demandes d’organisation de journées de volontariat émanant d’entreprises de la place ou d’écoles pour lesquelles l’ASL 
organise régulièrement des actions en faveur de la sauvegarde des eaux et des écosystèmes aquatiques de la région 
lémanique. Toutes les forces de travail sont donc les bienvenues pour assurer une régularité des interventions. Une 
mobilisation générale pour notre nouvelle action « Halte aux Renouées » est donc requise pour le secteur « Genève et 
Vaud proche » dans un premier temps.

Inscrivez-vous dès à présent : asl@asleman.org ou 022 736 86 20

Vous recevrez les informations nécessaires sur les types de tâches que vous pourrez accomplir, les sites d’intervention 
et les périodes de l’année au cours desquelles sera organisée cette action d’envergure.
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Une telle action ne peut être organisée et entreprise que sur 
une base de volontariat de la part de toutes les personnes sou-
cieuses de sauvegarder notre environnement.

Si certaines plantes envahissantes peuvent s’avérer nocives 
pour la santé, telles que la Berce du Caucase (brûlures) ou l’Am-
broisie à feuilles d’armoise (allergène), rassurez-vous, la Renouée 

du Japon est inoffensive pour l’homme ! Elle « se contente » 
d’éliminer les plantes en occupant leur terrain et provoque l’éro-
sion des berges ainsi que des dégâts aux route et constructions. 
Quoique plaisante à l’œil lorsqu’elle est en �eurs, elle banalise le 
paysage et en hiver, les tiges se décomposent et laissent un sol 
nu fort inesthétique.

Liste noire / « Watch List »,  

les « fleurs du mal » sont fichées

Parmi les plantes exotiques (appelées néophytes) introduites 
volontairement (plantes d’ornement) ou pas en Suisse au cours 
des siècles depuis 1500 ans ap. J.-C., environ 1 % peut à terme se 
répandre massivement au détriment de l’équilibre des commu-
nautés végétales indigènes et provoquer une altération de la 
biodiversité par disparition de certaines espèces. L’UICN estime 
que les plantes envahissantes sont la deuxième cause de dimi-
nution de la biodiversité dans le monde.

A l’instar des listes rouges qui recensent les espèces mena-
cées de disparition, la Commission suisse pour la conservation 
des plantes sauvages a dressé une liste noire des plantes enva-
hissantes à éradiquer en raison des dommages qu’elles causent 
au niveau de l’environnement, de la santé humaine et/ou de 
l’économie. Cette liste comprend actuellement 24 espèces.

Une seconde liste dite « Watch-List » comprend une ving-
taine d’espèces qui peuvent potentiellement causer des dom-
mages et dont l’expansion doit être surveillée et si nécessaire 
empêchée.

Les milieux aquatiques et humides comptent parmi les plus 
touchés par les néophytes envahissants.

L’envahissement des milieux naturels, agricoles et forestiers 
induit un coût écologique et économique élevé ; la lutte contre 

La Renouée du Japon 
(Reynoutria japonica Houtt.)

Photos D. Aeschimann CJB-GE

• Plante de la famille des Polygonacées (Oseille, Sarrasin, 
Rhubarbe, …) originaire de l’est de l’Asie, introduite en 
Europe au milieu du XIXe siècle comme plante 
d’ornement.

• Tige rouge au printemps, vert strié de rouge en été et 
brun-orange en automne ressemblant au bambou, 
peut atteindre 3 mètres de hauteur.

• Ses feuilles mesurent de 7 à 14 cm de longueur, 8 cm 
de largeur en moyenne, ovales, rétrécies en pointe à 
l’extrémité et tronquées à la base.

• Les fleurs se présentent sous la forme de panicules 
blanc-crème de 8 à 12 cm de longueur.
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L’assemblée générale 2013 de l’ASL 
aura lieu le jeudi 30 mai à Genève

À la partie statutaire (18 h 30 – env. 19 h 30) succédera une 
conférence ouverte à tous suivie d’un débat :

« L’eau : nouvel enjeu stratégique et financier ou bien commun ? »
par le Professeur Mohamed Larbi Bouguerra

Nous aurons le plaisir d’écouter un spécialiste internatio-
nalement reconnu dans le domaine de la gestion des res-
sources en eau, le Professeur Larbi Bouguerra, physicien, 
qui nous parlera de la perception de l’eau dans les pays 
arabes à travers ses aspects symboliques et historiques, 
l’enjeu qu’elle représente en raison de sa rareté, les défi-
cits de sa gouvernance et leurs répercussions sociales, 
économiques et environnementales. Il tentera enfin d’es-
quisser des pistes pour sa gestion dans le futur.

L’AG se terminera comme à l’accoutumée par un 
moment d’échange lors d’un apéritif au cours duquel 
vous pourrez poursuivre le dialogue avec M. Bouguerra et 
lui faire signer l’un ou l’autre de ses ouvrages. Enfin, un 
couscous réunira ceux qui le désirent.

Les détails de l’organisation (lieux, horaires, etc.) vous 
seront transmis avec la convocation à l’AG et le bulletin 
d’inscription et paraîtront sur le site de l’ASL après Pâques. 
Réservez dès maintenant le 30 mai pour ne pas rater ce 

rendez-vous avec ce sujet de préoccupation si actuel 

qu’est la problématique de la gestion de l’eau dans les 

pays où elle est rare !

Après avoir entamé des études de géo-
graphie à Tunis et de psychopédagogie 
aux États-Unis, Mohamed Larbi 

Bouguerra a obtenu un doctorat 
d’Etat ès sciences physiques de l’Uni-
versité de Paris Sorbonne.

Il a alors commencé une vie profes-
sionnelle d’enseignant-chercheur des 
deux côtés de la Méditerranée. Il a été 

tour à tour assistant à la Faculté de Médecine de Paris puis 
directeur de recherche associé au CNRS. Il a aussi enseigné 
à la Faculté des Sciences de Tunis la chimie organique et la 
chimie de l’environnement, et a dirigé le principal centre de 
recherche du pays. Larbi Bouguerra a bénéficié d’un séjour 
de recherche en sciences de l’environnement de quatre mois 
à l’EPFL en 1994. 

Il est l’auteur d’une quinzaine d’ouvrages. Il a été élu, en 
décembre 2012, membre à vie de l’Académie tunisienne des 
Sciences, des Arts et des Lettres Bait al Hikma (Carthage).

Bibliographie partielle
2003. Les Batailles de l’eau. Pour un bien commun de l’humanité, éd. 

d’En bas et Charles Léopold Mayer, Lausanne. 
2002. Linus Pauling, l’Einstein de la chimie. Génie rebelle et humaniste, 

éd. Belin. Pour la science, Paris.
Mohamed Larbi Bouguerra et al.. 2010. Il y a loin de la coupe aux lèvres, 

quand l’accès à l’eau devient un enjeu de gouvernance, éd. 
Charles Léopold Mayer, Lausanne.

ce phénomène se montre peu e�cace et coûte aussi très cher. 
Aussi la Confédération a-t-elle notamment pour tâche de « pré-
ciser la réglementation concernant l’utilisation d’organismes 
exotiques envahissants ; coordonner la gestion des espèces 
envahissantes aux échelons fédéral, intercantonal et interna-
tional, en collaboration avec les cantons ; sensibiliser et informer 
le public ». On notera l’absence d’une législation réellement 
contraignante…

D’ailleurs, comme le précise Christian Bohren de la Station de 
recherche Agroscope Changins-Wädenswil dans la Recherche 
Agronomique Suisse (2011) : « Il y a lieu de se demander […] si les 
lois actuelles sur la protection de l’environnement tiennent suf-
fisamment compte de certaines situations exceptionnelles 
comme la propagation d’espèces le long des cours d’eau et des 
rives lacustres ».

Pro Natura demande également à la Confédération qu’une 
stratégie nationale de lutte contre les espèces exotiques enva-
hissantes soit élaborée qui mette l’accent sur les mesures 
préventives.

OLIVIER GOY, JEAN-NOËL GOS et RAPHAËLLE JUGE

Pour en savoir plus

• www.cps-skew.ch

• www.cjb

• www.agroscope.admin.ch

• www.bafu.admin.ch/biodiversitaet

• www.ville-ge.ch/cjb/conservation

• http ://etat.geneve.ch/dt/nature/a_votre_service-fiche_informa-

tion_neophytes_espaces_invasives-12198.html

• http ://etat.geneve.ch/dt/nature/especes_invasives-274-1929.html

• http ://vieux.rhone.free.fr/vieux.rhone.free.fr/doc/RENOUEE.PDF

• http ://www.vd.ch/themes/environnement/faune-et-nature/

faune-et-flore/flore-et-champignons/plantes-envahissantes

• www.pronatura.ch/magazine 

(dossier thématique mars 2013)

Bases légales visant à limiter la propagation  
des plantes envahissantes, notamment :

• la loi sur la protection de l’environnement (art. 1 et 
29a) et l’ordonnance sur la dissémination dans l’envi-
ronnement (art. 1) prescrivent une obligation générale 
de précaution (2008).

• la loi sur la protection de la nature et du paysage régit 
le lâcher d’espèces animales et végétales étrangères. 
L’art. 23 exige une autorisation pour l’acclimatation 
d’espèces, sous-espèces et races d’animaux et végé-
taux étrangères au pays ou à certaines régions.

http://fr.wikipedia.org/wiki/Chimie_organique
http://fr.wikipedia.org/wiki/Chimie
http://fr.wikipedia.org/wiki/Environnement
http://www.cps-skew.ch
http://www.cjb
http://www.agroscope.admin.ch
http://www.bafu.admin.ch/biodiversitaet
http://www.ville-ge.ch/cjb/conservation
http://etat.geneve.ch/dt/nature/a_votre_service-fiche_information_neophytes_espaces_invasives-12198.html
http://etat.geneve.ch/dt/nature/a_votre_service-fiche_information_neophytes_espaces_invasives-12198.html
http://etat.geneve.ch/dt/nature/especes_invasives-274-1929.html
http://vieux.rhone.free.fr/vieux.rhone.free.fr/doc/RENOUEE.PDF
http://www.vd.ch/themes/environnement/faune-et-nature/faune-et-flore/flore-et-champignons/plantes-envahissantes
http://www.vd.ch/themes/environnement/faune-et-nature/faune-et-flore/flore-et-champignons/plantes-envahissantes
http://www.pronatura.ch/magazine
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La planète bleue... tel est le nom de rêve que l’on a 
donné à la Terre lorsque l’on a pu l’observer depuis 
l’espace. En e�et 70 % de la surface de la Terre est 
recouverte d’eau. Mais l’eau disponible à la consom-
mation ne représente que 0.01 % de la quantité totale 

d’eau sur Terre (une cuillère à café dans un seau de 10 l). 
Cette quantité d’eau doit faire vivre toute l’humanité ainsi 

qu’une bonne partie du vivant. La gestion de l’eau est donc un 
enjeu majeur des prochaines décennies à l’échelle mondiale. 
C’est pour cela que nous devons gérer au mieux la ressource 
irremplaçable qu’est l’eau. Encore faut-il avoir conscience de la 
problématique, surtout en Suisse où l’on a trop souvent l’impres-
sion que l’eau est une ressource abondante et de bonne qualité. 

Notre action a pour but principal d’aller à la rencontre des 
habitants du bassin lémanique. Et plus particulièrement des 
jeunes en leur offrant la possibilité de devenir des 
« Ambassadeurs de l’Eau », a�n qu’ils puissent s’engager dans 
la préservation de cette ressource vitale. Le vecteur utilisé est la 
navigation à voile qui permet, au travers de ses valeurs de res-
ponsabilité, d’humilité, de respect de la hiérarchie, de tolérance 
ou encore de con�ance en ses coéquipiers, d’être sensibilisé de 
manière ludo-éducative à une problématique environnemen-
tale d’importance première. 

Ainsi, une « communauté » d’ambassadeurs de l’eau, qui ne 
sont rien d’autre que les décideurs de demain, auront les moyens 
d’étendre leurs savoirs, de partager leurs expériences et ainsi, 
par propagation de l’information, de toucher un plus grand 
nombre de personnes. 

Au programme nous proposons :
 y une croisière de 5 jours et 4 nuits sur plusieurs bateaux à voile ;
 y la réalisation de stands d’information dans les port-étapes ;
 y l’élaboration d’un programme de sensibilisation et de communi-

cation à terre avec des actions concrètes (p. ex. : nettoyage 
des rives aux abords du port, observation du plancton au 
microscope…) mais également sur l’eau (p. ex. : pêche, biodi-
versité du lac, écosystème, histoire du lac, cycle de l’eau, ses 
utilisations, analyse de l’eau…) ;

… au terme desquelles nous e�ectuerons une évaluation qui 
nous permettra de cibler toujours mieux nos actions futures.

La première croisière se déroulera du 9 au 13 juillet 2014. 
Elle est ouverte aux jeunes de 16 à 19 ans (minimum 
16 participants) 

Le but opérationnel est donc :
 y d’initier des jeunes à un sport auquel ils n’ont pas forcément 

accès ;
 y de former des jeunes à la problématique de l’eau au travers 

d’ateliers éducatifs à terre et sur le lac ;
 y de s’engager, notamment en nettoyant les berges autour du 

port sur le principe de Net’Léman ;
 y de créer un événement dans les ports-étapes pour sensibiliser la 

population (stands d’information, tables rondes en lien avec 
des médias, les autorités locales, etc.).

La vision à long terme est :
 y de pouvoir proposer plusieurs types de croisières (1 jour, 4 jours, 

7 jours) ;
 y d’avoir davantage de bateaux à disposition, donc de toucher 

plus de jeunes ;
 y de créer un véritable réseau « d’Ambassadeur de l’Eau » ;
 y de développer un village développement durable dans les 

ports-étape en mettant en avant les initiatives locales labelli-
sables «Développement durable» ;

 y de développer un maximum de partenariats a�n d’impliquer 

toutes les parties prenantes ;
 y d’ouvrir la tranche d’âge pour les plus jeunes et pourquoi pas 

pour les plus âgés ;
 y de développer le projet sur d’autres lacs… et pourquoi pas en 

mer !
Tu auras entre 16 et 19 ans à l’été 2014, tu veux participer à la 
croisière et devenir un ambassadeur de l’eau ? Tu auras entre 
20 et 30 ans à l’été 2014 et tu veux être animateur pendant la 
croisière ? Tu souhaites t’investir dans l’équipe jeune et dyna-
mique pour organiser cet événement innovant et bientôt incon-
tournable sur le Léman ? Alors rejoins l’équipe au plus vite en 

nous contactant à l’adresse suivante: etl@asleman.org.
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Nouvelles de l’ASL 
Rendez-vous dès le 30 avril prochain sur le site www.asleman.org pour découvrir 
son nouveau visuel plus « tendance », une navigation plus ergonomique et surtout 
mieux adaptée aux jeunes générations ! Participez en cette occasion à notre concours 
et gagnez des prix attractifs o�erts par notre partenaire Nature & Découvertes. 

L’ASL s’est métamorphosée en bistrot de quartier… Non, ce n’est pas une blague ! 
Le temps d’un déjeuner et pour le très attendu repas des bénévoles ; une tradition 

annuelle qui a fait des heureux. Grâce à l’organisation hors pair de Laurence Dégerine, 
à l’assistance et au savoir-faire de nos « chefs » fromagers Olivier Goy et Jérémy 
Fracheboud, civiliste, ainsi qu’au le sens de l’accueil de Philippe Spiess et d’Adrien 
Bonny, c’est d’une main de maître que ce délicieux repas du terroir a été improvisé 
pour les bénévoles venus nombreux se régaler ! Une façon de les remercier de leur 
�délité. D’ailleurs, si vous faite partie de cette espèce qui se fait rare, ou que l’envie de 
rejoindre ses rangs vous démange (et celle de déguster le repas de l’an prochain), n’hé-
sitez pas à passer nous voir !

L’ASL renforce son équipe avec la venue de Suzanne Mader, en tant que secrétaire 
générale adjointe. Sa formation en développement durable à l’Université de Genève, 
sa grande expérience dans le marketing et la communication à La Cave de Genève, 
mais également sa rigueur et son esprit d’analyse, seront sans doute d’une grande uti-
lité pour contribuer à la poursuite des activités de l’ASL ! Nous lui souhaitons la 
bienvenue. 

AMANDA MÉLIS

130 sites de plongée  pré-

sents en Suisse et en France 

répertoriés dans deux guides. 

Plus de 60 sites du lac Léman 

sont cartographiés.

Epaves, crépines, falaises, grottes, 
pont englouti, etc., tous les ingré-
dients sont présents pour vous 
assurer de nouvelles sensations! 
Un itinéraire est toujours proposé, 
avec toutes les indications néces-
saires (intérêt, di�cultés, curiosités, 
profondeur, dangers, etc.)  pour 
plonger selon ses désirs quel que 
soit son niveau. 

Prix promotionnel:

• Tome 1, 82 p., CHF 34.–  
+ 2.– de frais de port

• Tome 2, 119 p., CHF 36.–  
+ 4.– de frais de port

A l’achat de deux guides, les frais 
de port sont o�erts !

Offre exceptionnelle valable 
jusqu’à la fin du mois d’avril.

Commande à faire sur www.sites-
deplongee.ch avec mention du 
nom du journal « Lémaniques ».
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